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FAITS DIVERS
RSclamation.—Un Canadien” de New- 

York évrivuit, il jr • quel.|uee jour», A \'Avenir, 
le» parole» «uivanle»: « M. Gêna», prêtre,
44 ex-éditeur de» Mélangée Religieux...............
** ft ou» • fait un iermoii qui me veuible beau- 
“ coup en faveur do l’annexion. M. Céna» 
“ non» a précité »ur le» progrès prodigieux 
*4 qu’avait fuit» la religion catholique, eux Etat»- 
'* Uni», depui» leur indépendance. Il nouai 
,é dit..... qu'il eapéruit quo le progrès ne 
** «’arrêterait paa li, quo le» Caibolique» par 
*4 leur» bon» exemple» eu convertiraient un 
* grand nombre.”

Aprèa cette citation, on se demande î mai» 
pourquoi donc h CorreMpondmit de l’^ueair 
ilil-il que le sermon de M. Céna» lui eemble 
beaucoup en faveur de l’annexion î On ne »*at- 
tendait guère, nsaurcment, à voir figurer l’an­
nexion dan» cette affaire. Le correspondant 
voit l’annexion partout, probablement. Il eat 
comme IVïv/re do Molière, qui. quand on lui 
parlait de» beaux yeux de aa maîtresse, enten­
dait le» beaux yeux de rat caseette. N ou» l’avons 
trouve ridicule, et cY*bt pour cela que noua n’a- 
vuu» pa» pria la peii.e de relever la petite se­
monce contenue dana ce paragraphe-ci qui fuit 

_ Buite au pasaagi; cité plus :

Il “ M. le directeur, comme cette conduite 
r diffère de celle de» éditeur» des Mélanges et 
4< de la grande majorité du clergé, qui veulent 
“ empôchei lea Cana liens d’émigror, parce que, 
“ disent-il», il n’y a pas de religion aux Etats- 
** Unis, ou plutôt pareequ’une foi» que les Catho- 
41 liques y sont, il» n'observent plus la religion 
** catholique.”

Les résultats religieux de l'émigmtion aux 
Etats-Unis sont trop évidents malheureusement, 
pour que la censure sans logique du correspon­
dant en question mérite d'être notée, et pour 
qu'il soit besoin de justifier qui que ce soit de 

k 's’opposer à une émigration que le clergé, au 
reste, est bien loin d’envisager exclusivement 
sous le rapport de la religion. Nous aurions 
donc, gardé un parfait silence sur la lettre adres­
sée à VJloenir, si le Moniteur Canadien n'avuil 
voulu s’en servir pour commettre un acte de 
mauvaise foi,et#en même temps que de malhonnê­
teté envers M. Gênas.

Le correspondant de VAvenir avait dit : 44 M. 
Cénaa nous a fait un sermon qui me semble beau­
coup en faveur de l’annexion.” Le Moniteur 
du 22 courant fait dire i ce môme correspondant

Sue M. Gênas leur a fuit un sermon en faveur 
« l'annexion» Quelle mauvaise foi ! Et ce 
journal ajoute aussitôt : 44 Oh ! oh ! M. Gênas 

44 est-il devenu subitement annexionniste en 
^ 44 mettant le pied sur le aol américain, ou bien, j 

44 l’ayant toujours été, était-il forcé, comme 
44 bien d’autres, de cacher son opinion ?” Quelle ! 
malhonnêteté de travestir ainsi les paroles d'un >

évidem-1 
énasI Et i

comte Montesquiou) était attaint do folie, qu’il 
s’est suicidé il y a deux aus, et que leur frère 
aîné est maintenant traité comme aliéné à Paris. 
Ces fa ts expliquent les marauea d’aliénation 
mentale donnée» par les deux frères à St. Louis. 
Toutes les lettre» fournissent le» mémo» reusei- 
gnementx, et parlent do l’amabilité reconnue de 
leur caractère, et de leur mœurs inoffensive». 
Us sont venu* aux Etats-Uni» dan» un but d'ins­
truction et de distraction, et spécialement pour 
visiter l’Ouest : il» oui de la fortune et du crédit. 
Us descendent d'une famille de France, célèbre 
non seulement par un grand nom liotorique, 
mais parses vertus privées. Le fameux duc de 
La Rocbefaiicaull-Liancourt est 'eur aïeul du 
côté maternel ; le duc actuel de La Rocbefou- 
cault le» appelle ses neveux. Le général Oudinot, 
•lue de Reggio, et le général Arrighi, duc de 
Padoue, écrivent comme leurs parents. Le 
comte de Montesquiou lui même appartenait 
à la famille distinguée de ce nom. Plusieurs 
Américains qui se trouvent à Paris, entre 
•utrea M. W. II. Aspinwall, de New-York 
écrivent aussi avec le sentiment profond qu’ins­
pire naturellement la vue de cette mère infor­
tunée. Ces lettres et ces attestation» officielles 
ont toutes été envoyées à Saint Louis, pour 
lideg à l’explication d'un fait qui aembbit jusqu’à 
présent incompréhensible.”

Nous pourrions aujouier à ces renseignement» 
qu’un ami de la famille Montesquiou est nrrivè

Ear l’avant-dernier steamer, et ae rend à Saint- 
oui», pour alléger autant que possible, par aa 

présence, rinfortune dea deux jeunes gens.
{Courrier E. U.)

ANNONCES NOUVELLES. 
Assemblée annuelle de l’Association du Télé­

graphe électrique de l’Amérique Britannique 
du Nord.

Do. do. do la Compagnie de Transport de 
Québec.

Convocation d’une Assemblée publique.

NAVIGATION INTÊHIXLRE.
Nombre de bâtiments charges et expédié» en 

dfiKirie à Québec en ISéît, pour divers ports de» 
Etats-Unis, pur !n navigation intérieure :
Four Whitehall (Vermont), 13 bàtim., 672 Ion.
Pour Hurlii.gton (Vermont), 2 
Pour St.-Albans (Vermont), 1 
Pour Cleveland (Ohio), 13 
Pour Chicago (Illinois), 1

120
77

2128
103

Total, 30 44 3100 44

CONSTRUCTIONS NAVALES.
Nombre de bâtiment* construit» et cnrégislrés 

à Québec en 184<7, 48, 49, à venir jusqu’au 
1er décembre de chaque année.

en 184-7.
4-7 bâtiments à voiles carrées, tonnage 

total, 35,281
23 goélette», « 1,895

le rapport de la dépense, eomme oa le voit par 
les états ci-joints.

ÉTAT N® 1,
Montrant à combien monte annuellement ce 

qu’on p*iio maintenant pour assurances sur les 1 
propriétés dans Québec, et de combien ce mon­
tant serait réduit.

Montant total d’une taxe de 6J par livre «tir la 
valeur annuelle taxée des propriétés dans Qué­
bec, savoir £150,752,

37,176
BN 1848.

24 bâtiments à voiles carrées, tonnage
totol, 18,687

14 goélettes, <» 991
3 petits bateaux à vapeur, 4« 228

19,909
xn 1819.

28 bâtiment» à voile» carrées, tonnage
total, 23,828

9 goélette», u 5üS

(A $3(f le tonneau, lea bâtiments construits à 
Quebec pendant ces trois années vaudraient 
#2,444,440.)

ÉTAT DÉTAILLÉ DE L'ÉMIGRATION TOTALE AU 
CANADA DANS LES ANNÉES ISIS et 1819. 

1848.
Paye. Entrepont. Cabine.

QUBBRCt
VENDREDI 4 JANVIER 1850.

Arrivée de la malle anglaise.—Le* lettres 
et les journaux apportés par le Cambria «ont arri­
vés en cette ville bu r au matin. L’espace et le 
tein|>s nous manquent aujourd’hui pour donner 
des extraits de no» journaux, dont nou* avons 
les dernière* dates. Du reste, comme on a pu 
le voir par le résumé télégraphique que nous avons 
publié mercredi dernier, les nouvelles offrent peu 
d’intérêt.

STATISTIQUE COMMERCIALE DU PORT 
t DE QUÉBEC.

. .ou ^ Article sur le commerce de bois de Québec 
c’est quand M. Cens» est déjà à tics centaines ^ *lue n<,u,’avonB publié lundi dernier, nous croyons 
de lieues en mer qu’on lui prête un rôle qu’il n’o i de.vo,r #Jouter renseignements intéressant» qui 
pas joué et qu’on fait sur son compte des insinua- i ,,u,venit » n°us le» tirons du Montreal Tranecript, 
lions qu’il n’a plus le moyeu d-- connaître ni de * 5 ‘ ~

mainonneieie ue iravesnr ainsi tes paru 
R correspondant, qui lui-même avait déjà 
* ment travesti les parole* de M. Cér

réfuter !
Ecrivains du Moniteur, libre à vous de sou­

tenir dans votre feuille telle opinion politique qu’il 
vous plaira ; mais, du moins, soyes honnêtes 
dans vos moyens, et ne faites pas, à pmproa de 
tout et à tout propos, votre 44 Affreux Tri (iota- 
ge.” Vous dénaturex les faits, vous celomuiex 
I *• carnet ère». Est-ce ainsi que vous mesurez, 
comme il convient de le faire, votre discerne­
ment et votre impartieülé, sur la grandeur de» 
évènements que vous prétendes amener? Non, 
mais c’eut bien votre déplorable enfantillage qui 
contraste avec les rôles de l’âge mûr que vous 
voulez jouer.—{Mélanges )

Encore un bruit absurde.—Le Heraldüe 
samedi signais la rumeur qui court en ville, dit- 
il, que lord Elgin a’en retourne en Angleterre et

Mu'il est remplacé. •• devines par qui ? Par sir 
I. Bulwer, maintenant ambassadeur aux Etats- 
Uni». Lord Mark Kerr, ajoute le Hérald, est à 

Washington, auprès de notre futur gouverneur. 
Le fait est que cet aide-de-camp de lord Elgin est 

1 lorcé, pour cause de «arlé de s'éloigner du Ca­
nada pendant l’hiver. La session congresston- 
aelle seule l’aura attiré à Washington.—{Idem)

Générosité irlandaise.—La quête pour le» 
pauvres à l’église de St-Patrice, le jour de Noël, 
• produit J6S4, une jolie somme pour des temps 
aussi dur».—{Idem).

Les frères Montesquiou. — Le Motional 
fntilligencer de Washington publie ce qui suit, 
louchant les deux jeunes gens qui, depui» quel­
ques semaine», occupent une si triste place dan» 
l’attention, et noua pouvons dure aurai, In rympa- 
thie générale:

44 Le dernier steamer a apporté une lettre do 
M. Rive», notre ministre à Pari», pour M. Benton, 
ainsi uue nombre d’autre» lettre» et document» 
officiels, tant pour M. Benton que pour M. 
Cass et M. Winihrop, relativement à cette dé- 
plnrabl't affaire. Ce» cnru‘»pondmees font con­
naître que le père de ce» jeune» gens (feule

auquel ils ont été fournis par un ami de Québec.
Nombre total de bâtiments et de passagers arri­

vés au port de Québec, de 1846 à 1849, inclusi­
vement.
Année. Bâtiment». Tonnage. Passagers.

1846 1438 577,104 32.753
1847 1179 474,545 97,582
1848 1044 426,967 28,261
1849 1064 431,943 38,494
Ce tableau comprend le» bâtiment» à destina­

tion de Montréal, chaque bâtiment qui orrive 
dans le port étant abordé et rapporté, qu’il soit 
pour Québec ou pour Montréal.

Le nombre de bâtiment» chargés et expédiés 
en douane à Québec en 1818, pour diver* port» 
de la Grande-Bretagne, de» Indes-Occidentale», 
etc., s’est élevé à 1016 j leur tonnage a dû être, 
en moyenne, d’environ 425 tonneaux, comme le* 
bâtiment» au-demu» de 500 tonneaux montent 
rarement à Montréal, et que tous le» grand» 
navires chargent par conséquent à Québec.

Le nombre a été, cetto année, de 1058, et 
le tonnage moyen le même à-peu-pré» qu’en 
1848»

77 bâtiments descendus de Montréal furent 
réexpédiés en douane à Québec en 1848, une 
partie de leur» chargements ayant été descendue 
per dee allège» à cause du peu de prtdondeur 
do l’eau dan» le lao Sain<-Pierre ; 46 ont été 
réexpédiée en douane à Québec cette année, 
pour la même raiaon.

Nombre de bâtiments, et leur port en ton­
neaux, expédié» en douane à Québec pour le»

Erovinces d'un-bas, c’est-à-dire pour le Nonveoti- 
runtwick, I» Nouvelle-Ecosse, le Cep-Breton, 
l’Ile Prince Edouard et Terreneuve, pendant les 

cinq dernière» années :
1845 — 73 bâtiments, 4056 tonneaux.
1846 — 121 u 0559 , «
1847 — 137 «• 7881 44
1848 — 138 44 7658 44
1849 — 153 44 8728 44

Angleterre, 
Irlande, 
Ecosse, 
Allemagne, 
Ports d'en bas,

5724 
ICülZ ' 
2893 
1410 
824

370
267
204

3
22

Total.
6091
1619
3097
1413
842

Total, 27459 
Nés pendant le passage,

806 23265
59

Mort* pendant le passage et à la Quaran­
taine, 385

Entrepont. Cabine.

Total débarqué dans la Colonie, 
1819.

Paye.
Angleterre,
Irlande,
Ecosse,
Allemagne,
Ports d’en bas,

8774
23357

4919
439
964

319
517
147

9

27939

Total.
9093

23874
5066
439
968

987Total, 38453 
Nés pendant le passage,
Morts pendant le passage et à la Quaran­

taine,

Total débarqué dans la Colonie,

39440
76

1022

3S494

AQUEDUC.
Les rérohitions suivantes tviont soumises à 

l’assemblée publique qui doit se tenir à l’Hôtel 
du Parlement, mardi 8 du courant, à 2 heures :

1® Que les désastreux incendies de 1845 qui 
réduisirent en cendres une moitié de Québec, et 
les incendies nombreux et destructeur» qui ont 
depui* dévasté quelques-unes des parties le» plus 
riches de la ville, ajoutés aux ravages affreux 
d’une maladie pestilentielle dont elle a été trois 
foi» alfliuée d’une manière signalée, ont établi 
dana l’esprit de te*;» ses habitant» la conviction 
qu'une fouin.ture d'eau abondante et permanente 
peut seule empêcher le retour ou diminuer le» 
effet» ruineux de semblables calamité».

2W Qu'un examen soigneux de tous les ren­
seignement» fourni» pnr le» travaux d'hommes de 
vcieitcc et d'expérience semble indiquer la ri­
vière Montmorency comme la plus propre à 
atteindre ce grand objet, vu la plus grande pureté 
de son eau, l’abondance et la régularité de la 
fourniture, et la facilité d'exécution de» travaux 
nécessaire», combinées avec de» ovantug's 
égaux, sinon supérieurs, sou» le rapport de l’é­
conomie.

3° Que considérant le» faux élevés qui sc 
pilent maintenant pour assurance roture let 
ri*que» d’.nccndie, et la gnmle réduction qui 
s'csioperéotsurlct prinecd'uvsurauceen d’autres 
ville* de ce continent après I'iiilroJuniun d’une 
fourniture d’eau copieu**, il y a une forte probn 
hüiié, sinon une certitude uii.-olue que, vu les 
avantages que possède éminemment Québec 
par «on é’.* ...‘ion et par la rapidiic avec laquelle, 
en conséquence, les incendie* seraient éteints, 
il '.r: effectué une économie d’un tiers ou moins 
du coût de.-' assurances, ce qui laissent aux pro­
priétaire», après le ptrement d’une taxe de six 
denier» par livra pour l’eau, un gain décidé sous

Les habitant* de Québec ont 
payé pour assurance* pen­
dant le» doux» mois der­
nier*, comme on s’en est 
positivementasauré, £22,- 
0S7.

Une réduction d'un liera sur 
les taux d’assurance épar­
gnerait aux assurés ac­
tuel» seulement,

£3,768 16 0

£7,362 6 8

Gain, £3,593 10 8
N® 2,

Montrant l’éronomie dans les assurances sur 
une maison bade en pierre ou en brique, cou­
verte en urdoiue ou en métal, occupée comme 
habitation privée, et louée £40 par an.
Montant de la taxe pour

l’eau sur £10 à 6d £10 0
Assurance probable sur la 

maison, £100 à 13* 9d 
por £100, £2 15 0 
sur le 
mobi­
lier, £200, 44 1 7 6

£12 6 
Une réduction d'un tiers sur 

le» taux d’assurance don­
neraient, 1 7 6

£0 7 6Gain 
K« 3,

Montrant l’économie dans tes assurances sur 
une maison bâtie en pierre ou en brique, cou­
verte en boi», occupée comme habitation privée, 
et louée £10 par an.
Montant de la taxe |K>ur l’eau 

sur £10, à 6d,
Assurance probable sur 

maison, £350, à 22 
par £100, £3 18 
sur le 
mobi­
lier, £200 44 2 5

la
£10 0

£6 3 9 
Une réduction d’un tiers sur 

les taux d'assurance don­
nerait. 2 1 3

£1 1 3Gain,
N® 4,

Montrant l’économie dans les assurances sur 
une maison bâtie en pierre ou en brique, rouverte 
eu ardoise ou en métal, occupée comme maga­
sin, et louée £40 par an.
Taxe pour l’eau aur £40 â 6d £1 0 0 
Assurance probable 

sur la maison, £400, 
à 13» 9d par £100, £2 15 0 

Sur les m-u rban- 
dise», £400,

Sur l’ameuble­
ment, 100, 389

deniers par livre sur la valeur taxée des pro­
priétés duns la cité soit imposée en aide à toute 
compagnie qui entreprendra de fournir A la Cor­
poration de Québec de l’eau en abondanco pour 
l’extinction de* incendies, et autres fins publiques, 
et que le maire et les con»e lier» de ville soient 
priés de prendre telle» mesures qu’il aéra néces­
saire pour donner suite à cette résolution, divi­
sant In taxe susdite en proportions équitable» 
entre le propriétaire et le locataire.

5. Qu’il «oit formé une compagnie par action»,
avec un capita! de £100,0i>0, divisé en actions 
de £------chacune, qui sera nommée la Com­
pagnie de l'Eau de Québec, pour fournir de l’eau 
à la cité.

6. Qu'afin que la Compagnie de l'Eau d» 
Québec ne puisse pas être convertie en mono­
pole au prejudice des intérêts de la cité, il est â 
propos que dans la formation de la dite Com­
pagnie il soit stipulé que la Corporation civique 
aura le droit, à des conditions équitables, do 
prendre possession de toutes les propriétés et de 
tous les ouvrages de la Compagnie.

Lecture du Dr Painciiaud.—Nous rappe­
lons à nos lecteurs que c’est demain, à »ept 
heure» et demie, que M. le Dr Painchaud don­
nera sa lecture annoncée d'abord pour hier. Le 
sujet choisi, 44 Des bonnes et des mauvaise» habi­
tude», et de leur influence morale et phybique,” 
fournira au lecteur populaire, nou* en sommea 
sûrs, l’occasion de déployer son talent merveil­
leux de faire rire et d'amuser son auditoire qui 
sera nombreux comme toujours.

Un extra de la Gazelle du Canada que noua 
avons reçu hier contient les diverses nominations 
que non* avons annoncées précédemment; noua 
les publierons dans notre prochaine feuille. Lea 
commissions des nouveaux juges et greffiers ont 
élc reçues à Québec avant-hier.

£500 £6 3
Une réduction d’un lier» sur 

le» taux d'assutance don­
nerait £2 1 3 

£1 1 3Gain, 
n® 5,

Montrant l’économie dana lea assurances sur 
une maison bâtie en pierre ou en brique, cou­
verte en bois, occupée comme magasin, à £40 
par nn.
Taxe pour

l’eau aur £40 à 6d £10 0
Assurance 

probable 
eur la 
maison,

£350, à 22» 6d par £100, £2 18 9 
.Sur les mar-

£400,chandise», 
Sur l'ameu­

blement. £100,

£500

Une réduction d’un tiers 
sur les taux d’araurauc» 
donnerait

£5 12 6 

£9 11 3

£3 3 9

3 9Gain, £2^9
4. Que pour atteindre l’objet de» résolutions 

précédentes U est à propu» qu'une taxe de «x '

Extension* n-; télégraphe. — Le» habi­
tants d’Ay Inter, district de l’Ottawa, ont résolu 
de prolong >r ju*que chez eux la ligne télégra­
phique de Montréal à Bytown.

L’élection de président de la chamber 
DES représentants des ETATH-UNis.-Conime 
nos assemblées délibérantes ne votent pas au 
scrutin, mais par division, quelques personnes ont 
de la difficulté à comprendre comment une 
chambre a pu voter pendant 19 jours sans pou­
voir élire un président, lorsqu’il y avait toujours

Îuelque candidat qui avait uue majorité de voix.
ton* notre manière de voter, cela eût été im­

possible en effet: cor lea voix se partagent tou­
jours en une majorité et une minorité, loraqu'il 
n’y a point partage égal. Mais lorsqu’on voto 
au scrutin, s’il y a plus de deux candidats, celui 
qui a le plus grand nombre de voix, ou la ma­
jorité relative, peut n’avoir pas la majorité ab­
solue des votant», celle-ci pouvant se diviser en 
plusieurs minorités on se répartissant sur plu­
sieurs candidats. C V«t ce qui est arrivé dana le 
vote même qui a porté M. Cobb à la présidence. 
Il y avait 223 membres présents, et par conaé- 
quent, pour avoir la majorité absolue exigée par 
le réglement,ilfsllait réunir 112 voix; mais le» 
suffrage* *e sont trouvé» ainsi partagés: Cobb, 
102; Winihrop, 100; Wilmot, 8; Morehead, 
4 ; Strong, 3 ; Boyd, 3 ; Cabell, 1 ; Durkee, 1 ; 
Sievens, 1. Cobb avait plus de voix qu’aucun 
autre de* candidat*, mais il a’en fallait de dix 
qu’il n’eût la majorité absolue : il n donc été 
réelle lient élu par une minorité de» votants ; ce 
qui n’aurait pu arriver si la chambre eût voté par 
division, comme cela se fait chez non». Comme 
il y avait trois partis dont aucun ne formait une 
majorité absolue, la chambre ne pouvait paa 
sortir de Pim passe où elle était autrement que 
par un compromis qui violait «on réglement.

Le Père Matthew a Washington.—L’a­
pôtre de la tempérance eat allé passer l’hiver 
dans les Etats du Sud, en partie à cause de EQ 
santé qui est encore bien faiblt. Il devait vi­
siter la Géorgie, mais on lui a signifié nue «a pré­
sence y serait désagréable, parce çu'tl a eigni, 
il y aplueieure annéee, avec feu Daniel O'Con­
nell et autres, une adrteee aux Irlandais catho­
lique* dee Etats-Unis, dans laquelle on Dur re­
commandait de ne point appuyer de Dure votes Ut 
partisane de Vesclavage. En peasant à Wash­
ington, où il n’a pas fait un long séjour, le Père 
Matthew a visité les salles du congrâ» où n pré­
sence a donné lieu aux incidents racontée dan» 
l’extrait suivant d’une correspondance du 20 
décembre: '• »

44 La résolution votée vendredi dernier, pour 
interdire tout débit jusqu’à l’élection d’an préii- 
dent, avait fût «-«pérerque la lutte, peur ainsi dire 
réduite eu silence, allait reprendre son earnetét» 
primitif : il n'en a rien été. Lundi «t mardi, à la 
vérité, la monotonie des scrutins n'a été interrom­
pue que par des proportions aussitôt écartées, «t 
pir la lecture d’une dec!'ration annonçant l'arraa* 
xenient amiable du différend survenu •ntre MM. 
Duer et Mende, et qui, aa moment, avait
dise dénouer d’une façon tragique. .VJair hier, 
et plus encore aujourd’hui, la cbamkr» a pris de» 
allures qui menacent du 1a convertir aa EM



JWUri proi'iM J« d% n«ttr« p*ur
jSSîèUa» 4« !*4lrtiif« « Imu*»*

»i»»« «ttUlMM, « ioaimrae* » |*ro{>M «1*uh itumwv 
t| «hu« < qui it’oui e?|««u<l4u! «n fux lion qu* 
4o cr«v« ol 4l»èli*v«. L« qui, vou*
lo M»fg **t à Wanhiu^lou, oyoul ||Afu
feUff 4»m Im rouloirt |ioil«ui«iilulr>-i, uu« luollMt 
All wèMUlèo liinull tnèinenl «lut» U clwwbi* tt U 
•éMl. wour l’éiluinUro, *iu»i quo e»U «» full pour 
!«• vUiteun d<* ditliuiilioii, tux hounour* d’un Mùgo 
Mr l'uulrudo du tiur«uu. Le «onut rutivoyu U |iio- 
BMltioa »u loud^Midu ; \«t ropréwuur.M rodoi»* 
Mr«Al U lu itf' «ju# uuuniuiilé t c’ôluil ebote loutc 
•IwuU M df fort bon *oût. Mui» voici qu’a »«i«o 
Mit* daeuiou |.riM, II. Audrcw Johutou (du i«n* 
B>mo«) dfinmi.i- quo d«< minUlrro du l»utu «uclu 
Mioul inritôi uuktuuUr aux féaucoi, biln d’adr-*- 
t#f i«i ci#l dfc* jiout hût^r I él^liou
prteidunl. M. KauH nau, grand proiw.eur du «4 
Mturu, ujoulu que l’uj-oirtt du U lein|»#ranîu ou 
trou vu tout iioilo, vt n’u nu’d coinmui.trr d« kuitu* 
M. Cartor, du ion eùtù, d^mandu n touu mi» 
uittroa duvrunt vuuir • la foi*. Brtl, vouu iinaici- 
n#g Miu pom* K l dialosju**» auxquula ont donuo 
|i«u o«u moiioiu inoppou«in<‘«, tiiiou mouio iro* 
niqu«>, dont ou u fuit uop l*id jualicu au i«i met* 
taut'da côté.

«< L«a [toréa eonacnta ont eu au<ai aiijourd’biii 
four ix tiu* avèii* du tumultu et cela Micort* a propos 
du pure Muth. w Quelques membies ne su noui­
lle paa avisos du scruter les opinion» de l’apôtre de 
la tempérance «ur l’esclavage, pour savoir si l’on 
devait ou non lui accorder les honneurs de IVnceinte

Crlemuntairu î Ce n’est qn’aprcs un violent dé- 
t qu’on lui a enlin vote ctlit gahr;t«*rie» p«tr 33 
voix contre l8->m plus ni moins que s’ils s’agissait 

d’un projet de loi, et comme si l’unique mente

Baum * du C»»rl«*â isuvapes du docteur Wistar est 
io seul bon ut vérilsblu. Le taste est (out imple­
ment une imitation qui n’uii possède aucuuuiuent 
les vertus.

Faitet nt tint ion aux mirifuet du éauma virlIabU,
••Le vrai bi»u*n« est mis eu b mleille de pinte avec

wild Cherry,Ue muta “ Dr. Wiaur’a B«laain 
Pbila, ” imprimés dans le vetre } chaque bouteille 
porto un écuteau ou front aveu U signature d»
^ H. WISTAU, M. D.

Soyez prudent, et n’aehel» a que |«» vrai baume 
« eeiita sawvofea du doeieur ni ‘______ _ 'iu/fl»•. Point do

réel sans la aUiîature ajoutée du I. It U'IT S. Tous 
or 1res notre adr^ss*# u Skill VV. Kowlv, Boston,
Maas*

Prix $1 la bouteille j six bouteilles non» f S.
A venire en gros et en detail, f nez Joncpm 

Uowles, pharmacien, place du marr hé de la Haute- 
Ville, et ch»z John Mcsson, pharmacien, rue 
Ruade, Haute Ville, Québec.
—î mil in —■ JL.jlüli ijign jwg

AC MAI UK UK QUiîHEC.
1 ES soussignés espèrent qu’il vous plaira d’ep- 
v à pelvr une assemble des citny ‘iis de Québec, 

pour prendre un considération la nécessité de pro<
curer u la ville et auxfaubouigs un avvnovisiONNt-

d’un pareil hommage n’était pas dans sa spontanéité ! 
<« Triste spectacle, convciiex-en, <____spectacle, ton Venez-en, que nous offrent

nos maîtres en république et ta science constitu­
tionnelle.”

Pérou.—Au mois rie février dernier, le géné­
ral Caslilla, président du Pérou, se trouvai à 
Callao, prenant les bains de nier: des bruits de 
conspiration tramée fur les personnes les plus 
influentes de la république couraient autour ^le 
de lui, mais snn-î nreudre des proportions ulur- 
mantes. Le *21 février au soir, M. Castilla se 
«entant futiguè s’étnit retiré de bonne heure, 
lorsque vers dis heures et demie arrive un homme 
enveloppé d’un manteau qui demande à lui parler 
•ur le champ. Mm.* Ca»ti!!a s’y lefme d’abord, 
maia l’inconnu lui déclare qu’il y va des jours du 
général et elle se décide à l'éveiller. L’boiniue 
•U manteau lui dér»We alors, dans tout ses 
détails, le plan d’un complot qui doit éclater dans 
une demi-heure. Les principaux otficiers de la 
garnison s’y trouvent engagés, et au premier 
signal le président va se voir enveloppé dVn- 
neuiia. Il n’y a point de temps è perdre : M. 
Castil a d. •nae quelques ordres et, seul, l’épée à 
la main, t’élance par les rues, court aux points 
les plus menacés, devance de quelques minutes 
les combinai»ons des conspirateurs et les déjoue 
par sa vigueur et sa présence d’esprit. Le 22 
•u matin, Callao s’éveillait sans soupçonner 
qu’une révolution avait failli s’accomplir duns ses 
mors.

Des arrestations nombreuses furent naturelle­
ment la suite de cette échuaffourée politique, et, 
tandis que les accusés subalternes étaient mis en 
jugement, le président faisait déporter au Brésil, 
sans autre forme de procès, un membre du conseil 
d’Etat et six officiera supérieurs, principaux 
(auteurs du complot. Le conseil protesta contre 
cette justice sommaire, et accusa M. Castilla 
d’avoir violé la Constitution ; mais celui-ci ré­
pondit qu’il n’était justiciable que du Congrès, et 
le réunit sur-le-champ. La session, ouverte 
tous de pareils auspices, ne pouvait manquer 
d’étre orageuse ; elle fut en effet marquée par 
des ecènes d’autant plus violentes, que l’opposi­
tion comptait dons la chambre des forces redou­
tables. Néanmoins, la lutte parlementaire &Vat 
dénouée tout récemment par un bill d'indemnité 
en faveur du gouvernement. Satisfait de cette 
victoire et ne redoutant plus des adversaires 
doublement vaincus, le président a aussitôt fait 
rouvrir les prisons et rappelé les exilés : résolu­
tion doublement sage, car elle lui a donné le 
mérite de la clémence et leur a enlevé le prett ge 
de l’adver-ité. Aux dernières dates, la préri 
dence de M. Castilla arrivait paisiblement à son 
terme, et deux candidats, les généraux Vivanco 
tt Echeniquc, se disputaient sa succession.

LISEZ CECI !
(Extrait du Boston Post.)

Fluide Hyperion de Boole.—Nous avons pin- 
aiaors fois parlé en faveur de cette célébré prépara­
tion pour les cheveux, et d’après les élog-s de ceux 
qui en ont fait usage, nous croyons avoir été pb-i. 
Arment justifiés à le faire. Aussi est-ce avre pUi- 
•ir yre nous publions ce qui suit, de 1« part de l’a­
gent i Worcester :

« Le débit de l’Hypérion devient de plus en 
plue act f, et nous ne doutons point qu’il ne rem- 
place toutes les autres préparations en usage. Je 
voua transmets le certificat ci inclus comme une 
dea preuves nombreuses de sen entier succès :

•« Je soussigné certifie que, il y a prés de huit 
mois, je perdis tour mes cheveux, et ma tête fut, 
pendant six mois, tout-è-fait ctnuve ; au bout de 
ce temps j’achetai de D. Scott, junior &i Co., agents 
â Worcester, une bouteille du fluide Hypérion de 
Bogie. ' J’en ai régulièrement fait usage depuis, 
suivant exactement lea directions, en conséquence 
de quoi les cheveux ont repoussé partout sur ma 
tête, lia août maintenant long d’environ un pouce 
et crolaaent rapidement.

THADDEUS HONE.
West Boylatoo (Mass.), 12 juin 1846.
Prix $1 U bouteille { six bouteilles pour $5.
A vendre ehex Joseph Bowles. Salle Médicale, 

Marché de la Hhote-Ville, Québec, «tebex John 
Mueaeft, et J. O. Ai douit.

MENT l> UAL' PLHK.
Q'ic'a.m*, 31 (lècctnbr# 1819.

Louis Massue Thos Gibb
J Don-lus M D Noah Freer
H^nrv S Srotl Duiiel VL Gie
Henry B!a.îk Wm Petry
J Chabot JZ Nault
Don tl'l Fraser A G tudiy
Ferer Lüngloii Jos Paine haul
J Mus.-on P McMahon, Fir.
Edward B »xer Jos Légaié
VVm S-wdl Alex Robtitson
F Réal Angers 1. Tctu
NV H IL‘ndersoa F A De Blois
J as G Ujss Chs A ThtbauJeau
Jas A Sc Well M D L Gingras, Hre, S
J Joues C F Cazeau
Louis Panct Joseph Caurhon
.• B Forsyth Aug Côté
VV Stevenson Edw Burroughs

G<*o M Douglas Chs Lsngeviu
Arch Campbell Tbo* Cary
F X Méthot Abraham Hamel
G-o H Simard Jos Hamel
E Lune B ibir.eau U Gaudry
Peter Patterson Fabien Rois
James McKenzie Vfit.\l Téta
H Le Memiricr A Joseph
C G^tbmgs J.iUen Chouinard
P Boi-scmu Ferdinand Poir
(ieo irvtne P F Bunage
B Perrault E'iw Poston
J Pope Frs D Foy
Jus N Bostà A S Matt*
Chs Fanet Hugh Murray
D tnb r Uj*v An rew Pfriersou
H Cairns Andrew Young
John Burroughs John P Anderson
C G Stewart James Denholm
John Kacey Wm McLimout
F J 0 Chauveau l hs F Pratt
C Driagrave C Têtu
Uric T Tessier Edward P Lae
J T Taschereau Clarke Rosa
G B Faribault M Moodie
R J Alleyn Arch Foulds
C Alleyu Wm G Wurtel#
J Henderson Geo Hall
A Laurie Alex Fraser
Wm Gutin John Rowley
Roht Mitchell J Blenchct
L T Macphcrson Geo Laroueho
C Frémont A L Fraser
F X ParaJta W H Jeff?ry
Robert Shaw M G Mountain
H N Jonc» R Roberts
H Bursts ! E iw Jaques, M D
H J Noad Fredk Petry
Ths Lityd Geo Mackie, D D
Samuel Newton Auguste Soulard
Jas Gibb R Clumbers
N F Bellrau G Talbot
Alex Prov*n John Young
J Langlois Robt Cassols
Rob-rt Cairns J A Bradshaw
John Fraser A J Mavham
Jo? Gillespie R Symes
Samuel Brown Wm Hossack
NV’ S Hf nder>on J G Clapham
John NciLon Angus McDonald
John U. Ahern Wm Dawson
L H Fis-t D Burnet
John Cook D D J Wilson
J B Bradley Robt Coles
L Fiset John Thompson
F G Gauthier S Lelievre
F Lemieux A Stuart
F A Doucet H S Anderson
D D Young John - agi.ire
Weston Hunt David A Rosa

BAUME DE WISTAR.
Baya» e* garde contre Ue imitateur*.

L’efficacité étonnante et sans ex»mplc du Baume 
de Cerises sauvages du docteur Wistar, dans toutes 
let maladies pour lesquelles U est recommandé, 
ayant triomphé dans plusieurs cas où U science 
des plus habiles mèdecinM arrit échoué, en a fait 
un objet do demande cvhsi'.iriable et croissante. 
Do la des imitateurs sens principe et di s imitations 
composées d’an mélange bâtard, d’appuren' e pas- 
table, at décernées du nom du véritable baume. 
Oa l’appel quelque part : (i Sirop «fe cerises tau- 
Vigeo,’’“Baume de Spikennt.. kc. Ailleurs, 
«Baume de cerises sauvages lie Wester, orthogra-

^nt mal A dessein le nom et forgeant des certi- 
• raaaamblant â ceux du vétitabi* baume. La

Une assemblée des citoyens de Québec, confor­
mément à la réquisition qui m’en est faite, est ap­
pelée a l’Hôtel du Parlement le Sjanvier prochain, 
a DEUX heures de l’après-midi;

G. 0 KILL STUART,
Québec, 31 décembre 1849. Maire.

E
AVH

ST donné par ces présentes qu’une Assem—
-----  bl^e Oeréiale Aiiuuclir. de l’Aisociatios DU Tfc-
LfcOKAriie ELKCTSKtUB de l’Ambriqce du Nobd. •«
tien.r»d’in*U Mauwti'luParlement, JE*-DI ®BIXIKMR
jour de JANVIER courant, bi.x Ou» d'élire Ue» olBciers 
et pour tu.ree ai jet* eu rapport *»oc l'Artociaitun.

Per ordre dea Direoteura 
Québ-.r, 4 jmvier 1*5 ).

« UNION BU 11,1)1 NC SOCIETY.»
(Soctélé d* de Pinion.)

ON recevra ilea n|)«dit*atitMia ju-qu'à MIDI
le MA

L’ASSEMBLÉE Annuelle de la COMPA- 
OSIE DR TRANSPORT [Fotwardhg Company)» 

DEtdUrB'-.C ae tiendra au bur«»u de la C'>nt|'a/tiie, 
Quai de Ü.bb, la I.INDI 14 JANVILK, à ONZE heure 
du matin.

JOHN McDOUGAF.L,
Présidant.

Québec, 4 janvier Ibéft. 2fs

MARDI IlL'ir jitviM. d-* peieauusa qui 
•ié-ireut f*tu|4ii ê ),. loi* !« tète ||<‘ di a-i-r*»» iiru et de 
iiéMukr do tette UuciHé. Ou peut i'uu:i»| re, ea s’a- 
itre-asat sua Im-aaua de IVRerun llvof oa de Hi 8. 
Hamoxomn, ea qui a rapport au aehire sut ssuIImm, 
etc. Lea appUeat.oU# duiveal èt'* »Jn -aée» au auutigaè.

WidTON HUNT,
Pritidenl»

Québce. ÉJiarlor

A VENDRE,
LIBRAIRIE CANADIENNE,

LE MUSÉE DES FAMILLES,
LXCTTOM Dïï BOIS.

PUBLICATION littérairo. acientifiqua, histo­
rique, artistiqae, biographique, etc.; Etudes 
religieuses, d’Histoire Naturelle, da Morale ; 

Voyages, Poésie, Mercure de France, etc. ; le 
plus beau d-a f-ullletona publiés en France, avec 
de maznifiijurs et nombrens.-s illustf<-lions.

On p’ut ae procurer a la li'(rsirie de c * journal, 
collectivement ou séparément, les quiNRR annk’ks 
qui ont paru du /’/osée rict Famille»t chaque^ ar.né • 
formant un volume i»-4° de 389 pair-, imprimé sur 
beau papier.—-Québec, ISnctc.bre 1819.

N. B.—Les amateurs de f’uftfe et de PcfcrtMe, 
de la belle et bt/t r:». littérature a bon marché, sont 

i invités a passer u U librairia du Canadien.

« UNION BUILDINO SOCIETY.*
( Société de Baiitee de P Union.)

DES li.tes |MHir recevoir lea nuins dea per- 
suuiu:» qui désirnit datat.ir sfiuM.uüir'• Us ««Ue

aux Slecteubs de u cité et de

LA BANUEU» DK QUÉBEC.

MKSÿlF.URS,— J’ai accepté la sUualloa de 
comuèlasaîra aa chef «les travaux aubliça, avec 
un siéga dans la cauBeil exàoutif. Far lé utou 

utaadal aat réaolu. Ja doit m# aaumqjlff da aoa- 
veau au èrauaal élactoral,—é vatra aifwbatlaa, ou 
réurobatiaa. tl aaa chargea haaerablet qui ■ 
taieal offertes, m’duaaeat diaquaiiAé de la repré»
aeutaliod papubtre, ja lea aurait réfuté ; lutla 
eamme «iba en» faurul«aanl Ua moyen» da aarv r

ftoci'Wd ««Mit tldixiié#» UU bu ««u du PeiCSIUt Nf, ib* II.
i Hkkdkbson Daniel b.cOix **• William VVith.ll, 

WLétoN Ht NT»
Pri ti-h ni,

Quèt^c, 9 JauiLr Ié50-

District de) TINE Session tie la Courilu
QVRUFC. J vJ n»it«tt« ta Iteilia, tBiKWtt juri». 

diction eiiiniueU» pour lo dtitiivl <le Québo , aem t»uu« 
eu U Cour do Juülieo, OU u cité do Qucbeo LUNDI 
la VINUT-U ltM ‘ Jiur d» JANVItU eouraui.à 
N bit ¥ fceiire» du ui>ttiu ; je donuo eu cuu»é«;ueuce ovU 
par Co | ré»i ut a lou» reux qui s iroiD b poursuirro ou» 
etiu de. priiooidcr» déteuu* en lu prUoa commune do 
«e dktrict qu'ils aient •« y être prCBaut» pour le» pour. 
auDro eu druit, o1 je donna au**i uvi. à tout Juge» de 
i oil. Corouuiro», (.onni t .lde» et Oittcler» de IVx, du 
et pour ie dUtrict susdit, (ju’ilt »’jr troutout alors en 
propre pernouue, aveu leura rreorda iudieteinent» et 
outre» doomuoat», puiir nyir et faire 4 cet Igu d ce qui 
oepsrisudra é leura different* grade».

W*8. SEWEI L. Rbérlf.
Bureau du Shérif )

QaéU.-o, gjinvier 1^50 \ 4f.

DE

CABARETIERS de la VILLE, 1850.

y tua
plus cfficaaamait mua paya, ai d» vau» étia plus 
utile, j’ai ara qao ja ne pouvaia ba vofuaar ««m 
fair* una lujuattea, «I A vous-méiuas, el A tout la 
dLtrict da Québaa»

Déjà troia fail voua m’avez élu unanimameut 
(tour voua repréaantar au parbmeut. Depuis plus 
de six ans ja ma suis dévoué A la défense da vos 
intérêts, al da ceux da tout la paya. £i votre con­
tinuer, dont voua m’avex ci-devant honoré, sa’ 
« ( into ou affaiblie parce qua j’ai accepté un vui- 
ptoi public, ditea-lc librement! rejetez-moi, cl 
choisissez uu autre rcprécentant. Alora je rentre­
rai dans la vie privée qui a tant da charniva pour 
moi, rt qua jo a’ai quittée quo pour conaaerer mes 
faibles service» A ma patrie, et A vous eu particu­
lier. Si, au contraire, vos sentiments de coufl *nco 
en moi sont demeurés tels qu’ils étaient, doimez-eu 
la preuve en m’accordant vos suffrages A l’élection 
prochaine. Par U vous démontrerez “ que ceux- 
“ i.i seul» doivent conduira la char de l’Ltat, qui 
“ ont lu confiance du peuplo. Qua c’est au p>*u- 
“ pie, u la majorité du peupla A gouverner par 
« l’interinédisiia da ses mandataires. Quu le

Institut Canadien de Quebec.

« régne de l’oligarchie, du patronage, du fa vu
u Ca-

BUREAU DU GREFFIER DK LA PAIX.
Quitter, 29 Décembre 1849.

N fait savoir que conformément nux diapo- exécutif, mon devoir sera da faire connaître vos 
«uton. de I ordoimaacs à re rulatlvt ,2 Vtet. eh ^uminB, vos désris, et de faire valoir vos interets

“ riti me est fini et proscrit pour toujours 
“ nada.” En un mot quo voua vouh-z conserver 
dans toute sa plénitude le gouvernement respon­
sable que voua avez conquis par une lutte longue 
et pénible.

Pour capter la faveur et obtenir les suffrages dea 
électeurs lu veille d’uue élection, des candidats 
font quelquefois de grandes promesses, récitent uu 
long credo politique ; les promesses s’évanouissent 
souvent avec le dernier hourra de l’olection, et ce 
credo, ., souvent Us n’y croient pae ! Mon crtio 
politique vous est connu, et voua pouvez le con­
naître par mu conduite politique passée.—Cette 
conduite vous est-elle une gortiiitie suffisante pour 
l’avenir f C’est A vous A en juger, je n’en ai pas 
de meilleure A vous offrir. Si vous me couliez de 
nouveau votre mandat, je travaillerai pour vous, 
et dans l’sasembléa législative comme ci-devant, 
et dans le conseil exécutif. Comme conseiller

O
14) Usstisnlru LUNDI le VINGT-UN CM jour de 
J\NVI U prochain jusqu'au THEN ! |KMB ine!i*»lv»- 
inent. u DIX h -ures du M.it)ii. uu Pa!a>* de Justice eu 
cette tille, uim àe»»ion Spéciale de la i’aix aux lin» de 
( rendre en con*l lèrat. u le» d.inuudei et pétition» pour 
Licence» de Cübaretier» et renouvellement» de telle» 
Licence» pour la «lile et I-’» banlieue «le Québec, et deci­
der du n mbre de» o rtifteat» » accorder et de» per*o ue» 
en faveur de qui seront donné» les dit» Certdiua's pour 
h pr«<sente anné» ; aptes l -quelle session aucune autre 
ne pourra, (Pnprtt lu loi, se Unir durant l'année pout 
le» fi >» susdite». Dnn» t^u» le» ca» da demande de 
renouvcltcuieut de licence, tt fiadra i réduire et déposer 
au greffe les licence* pour l’année précédente,

Ou fai* •avoi'' de plu» que cou onui'meut aux ré» du 
tion» de» Magistrats, payées en leur e *»ion spéciale 
au 20 jinvier IM4., il ta* *er» donné aucun certificat 
déclarant une personne hihile à tenir caltaret dens la 
ville ou la Denlieue à luoin* q ie le demende ou pétition 
ne soit appuyée de la recommand •tion d’»u moine six 
habitants connus du voisinage immédiat de la maison 
dan» laquelle on demande d établir ou ù c ntinuer un 
cabatet- Lt, déplu», (p.e U'He de s.ande nn péli'ioii d. vra 
contenir le» nom» qualités et lieux de risidti’Ct de.* per­
sonnes qoe le deaiaud tnt ou pélitiuiuniic t nititd offrir 
rmnme caoti .n. En ettendent toute» deinxnde» tl (tt - 
tions pour licei.cc* ou >euuu.slieuicul de licence* do.vcut 
Airedépoiée» à ce bureau.

PERRAULT ft D'iUCET, 
tirtffier de la l’aix.

COMPAGNIE DU GAZ.

AVIS est par le présent donné qu’une Assem­
blée epéeiale dea aeù nniirc» de L Compaunik du 

Gaz PB Qcebi.c aura lieu au hureau do la C.m.cegruc 
à l’f.ine, le LINDI 14 JANVIER FR CHAIN, à 
TltClS b ures Je I'..,', vein.Ji, hfi.i d'clue deux dir c- 
uu e.

Per ordre des directeur»
Mat WALK Ht, 

Directeur.
Québec, 31 décembre 1849.

A VENDRE,
•f la JLibrairic Canadienne,

Biographie universelle, «u dic­
tionnaire IIISTOKl JUB, per F. X. Ds

Fcli.kii, eu l3volum»», nouvelle Ed lion.
Québec, 19 décembre 1*49.

LA
AVIS.

société ci-devant existant entre non»,
WILLIAM McLIMONT et ANDtU.VV Mci.l- 

MONT dr Q léle c, nurth.md», fai'ml CO nrucrce ».>u* 
la raison de * W. 6c A. Mci.l vlONT,” a i'é (!i*.oute 
de ron entemeul niutuel le 1er octobre dernier, et WIL­
LIAM vicLl.MON T est parce» présente» autorisé ü 
c-rilecar toute» le» dette» et « r*g\er tou e» le» effare» 
de la ci-devant société.

WILLIAM McLIMONT.
ANDRKW McLIMONT, 

Québec, St8 novembre I *49.

de tous genres, et ceux de toute lu province.
Je laisse avec confiance le soin de m*>u élection 

d votre patriotisme bien connu. Si j’obtiens vos 
suffrage», je m’efforcerai de ren . et faire rendre
justice A tout mes constituants, ù tous mes conci­
toyen», da quelque langue, origine, ou religion 
qu’ils soient ; ma devise sera pour l’avenir comme 
par le passé : Droits égaux, -justice égale.

J’ai l’honneur d’etre,
Messieurs,
Votre très dévoué serviteur,

J. CHABOT.
Québec, 28 décembre 1849.

MARCHANDISES a TRÈS BON MARCHÉ, 
informeLE soussigné informe rea|)ectiieii'*cment **•* 

prs'iquea el le publie en genémi, qu'ayant fai> 
l'arquisilion du fundi de ma|isiu de M. Pierre Haut, 

rue du Fout. Su Ruch, à tre»-ba« pris, et »e prop •am 
da le fun Jre d'ici à un mol-, rff e • n *» ide i d'itntut-nsr» 
réduction» «or le pris euûtw, le» • (T U e.m»i»tsnl en 
Drap», V< leur» de soi , Dacskin», Salin», Giu»*de-N«|(lt» 
Ruban» etc «te «te.

P. BOISVERT.
Québec 2d décembre I8t9.

LE soussigné prend la liberté
chihnd» et le publie en général qu’il Iraioporler»,

d’informer ses 
qu’il

h FRLMIEU JANVII H pruchain, son éui.li»»*mtm 
d.usla inaDon ntuvs de M. ANonaws, N* SJ, Rue 
St. Jean, en face de rh-s M. Dkülois, et Je lr, le 
PREMIER MAI proch.in aur le» (eut inamieranl 
occupé» psr M. H. Bbxjamin, i-lsce du Marché de la 
Hauie-Ville, où il aura touj iurs »on aa»mt.«nrnt < rdi 
natre de Vins, Liqueur», Epiceriee, Marin-de» Sauce» 
Fruits, et tout» les autre# »r irles dan» • > l«gr.r.

W Lu CHE.v.INaNT, 
EpiiLr.

Québec, tl décembre 1849.

ELECTION
DES

CONSEILLERS DE VILLE
BT Dit

COTISEURS.

A

LE soussigné continuera lea affaires ci-dessus 
•a son prupre nom.

WILLIAM McLIMONT. 
Québec, 28 novembre 18 9.

A VENDRE,
Jl LA LIBRAIRIE CAXADIEXJVE,

LE NOUVEL ALMANAC DU BAS CA-
NM)A POUR i£ü(> coi.t-nant l'état de la tem­

pérature. pour lou» le» j i'ir» de l'innée; la couc..rr et le 
lever du •ohil ; lea ph i-es lunairi» ; le comput erdéei»»- 
tique; une tab!e dee fûtes mubile», de» jeûne», etc; une 
liete de l’administration, «t d<ï» officiers puMics; uns table 
d’intérêt « 0 p. 0/0, ete. s«ec de» remarques sur la 
cullute de» champs el de» jardins.

Brochure en 18 de IJ pages, imprimée ea eersetère 
oeuf—Paix HUIT SOUS.

Québec, 7 décembre .849.

ON a besoin, Osna une famille privée, d’une 
INSTITUTRICE conniissent perfahement le 

FRANÇAIS (meit en préférerait qu'elle sût II 
lengueej, et capable d’eMeignsr U MUSIQUE- 

S’edrateer é ce bureau 
Québec, 19 novembre 1849.

AVIS.
T E aonasigué ayant été nommé, «ulviinl ht toi, 
Et Curateur I le sueeretrfon «arsnta de hu B aulx Dat- 
tou, en son vivant de la cité da Québec, eommerfent, 
prie tnutee pertonttee endettées tnvers U dite aurcMaian 
de payer Bina dé!«i, et e«lles »ymt de» rét l.'i.ati 'O» « 
faire valoir de Us p'ée-tilr* 1 •Fr «ent «Mestét ») au buraau 
de M «L H. J- Noad k Lo.

il. J. NO\D,
Cureitur.

Québee, 12n«*eu»bre 1819.

AVENLRi . 4 la 
LA CUISIMLRK 
U.V ELU

Québaa. SOnonmtre 1849.

Lidrai* 
CiNAl :

AMAOIR8NE, 
«K.— PXIX—

Deuxième Lecture du Coure Popufoif» de 
Lecture» pour t Hiver ISf9-ftO.

SAMEDI pioehain, le CINQ JANVIER, è
& SEPT heure# et DEMIE, P. M.. Jmxru Pain-
chaud, écuyer, M. P., dumiara éaim U Balle éee eéenees 

au Rdlel du Parlelaeat. una preraiére leaturc sur

IIOTKL-OR-VlLLX, QtJXnxC.
21 dé^rtubre 184!)

VIS PUBLIC est par le pré» <'nt donné ijiit*
l’Election d’un Conseiller et d’un Ct.ai»*-ur puer 

cWun de» Quartiers St. Lo' l*. Si. Jean. St. R<vh, 
Si. Pierre et Chempliln, de celle Cité, et de d- ux ('«n- 
aeiliers dont un en rempUeeimnt de John Fai.w, ccuy r, 
décédé, el d’un Coti-eur pour le Quartier du t alai*. :«ura 
lieu, conformément é l'Acte d» le Sème Victoria, Chip. 
LX. Sect. Il, le

QUATRE FEVRIER PROCHAIN,
(Lee lieux d'élection seront indiqués plus tard.)

LISTES DES VOTEURS.
Far les sériions 19 et 20 de l'ordonnance de la Sème et 

4è ne VicL Chap XXXV. il e»t etatué 
e Que te Coneell de Ville pourvoira, par un Régle­

ment « ce qu'il «oit fait des LISTES de toute» le» per- 
sonnes quai éée» d voter ans Election» de» Con«eilltr» 
et autres oA k-rs de la ville, par leequrlles le dr* il de 
voter à telles éleelion» sera déterminé ; et qus toute 
personne dénrant voter à aucune élection de Conseiller 
nrndnira avant qu’il lui soit p.-.rml» d# voter, u« CER­
TIFICAT. signé de l’Offich r qu'il appartiendra, de sa 
q isliécation ronformémeat k ce rétleinenl.e

Par no R^glemrnt passé par le Consi il de Ville, il 
est ordonnée Que ledit eertifl'Utde qualiffoaiiun aéra 
re«éto d» le eigneture du Onarritn DR La Cirx.»

I^e ctriificat» aeronl livrable» au bureau du «<>u»ei(né, 
loua ïse Jour» (W* dimanches ni fêles excepte) de 10 
heoret A M., a I F. M, d dater du S Janvier prochain 
Jnsqn'aa Jour da l'éteelkm inelu»lvan»enL 

Far nrdra du maire,
P. X. OARNKAU, 

GrsHer de la Cild.
9. B.-uAln d'dvliar le# délais ai la eenfusieu dans la 

livra itou des eerttfeaU lo Jour de l'dleetl a, lea Bec- 
taure sent respect eeueemeot pride da le» lever eeparavsnt. 

Les eenUkais ne seront dnonds qe'aus élceteureen 
i A taure fendde da pouvoir.

f. X. O.

asm SK NANCY,
118, rue Cedar, New-York-

ET Hôtel eat tenu è la mode françaiae ; onCi
y tronve une très bonne table, è nn pris bien mo

l»ré : Il estnassi situd prè» dee steamboat» d’Albeny et 
de Trop, ninet que dee navire# qui vont h In Californie. 

H ’ CIL K A RB,
24 octobre 1949. Propriétaire.

de t'4ariea ..— --------------- - —.-----------------------
le aqlst suivent i e Des bunuev el dse m «utaises bahRudoq, 
el d« leur inffacnee wernle et idiy*iquq. e 

Fer urdru du Cuuilté,
O. CREMAXII,

Eerrétslre-nrchiviste. I. U. Q. 
Quél ee. 2d décembre 1849.

PENSION PRIVÉE, tu No. H rut Si-
,Jeashim, sur les kemparta»

AUX LIBRES ET INDÉPENDANTS ÉLEC­
TEURS DU COMTÉ DE MÉGANTIC.

MESSIEURS,—Rieiiqu'invité, ily« qualqun 
IrHips, par «tu tiuutbrn d'elfCteura Iréa 

itillucitls Jn tlie ia townships <Ju comté de Mégau- 
tic, è m'offtii comme cundLluI au remplaeemriit da 
l'houombla M. Daly, doutl'ueceptatioti d'une situa­
tion sous le gouvernement en Angleterre doil 
rendre vacant son siège dana la legislature du 
Canada, j'ai cru qu'aynnt d’* n venir ù une déter- 
ntination d’une pareille iuittortance, j« dovaie 
en juritee aux mvssieura qui nul signé l’invitation 
aussi bien qu'J ntoi-mème, m’asiurersi It-ur choix 
reiicoutrerait l’usseutiment d'autres jiurties du 
coin le, du maniéré « leur en garantir ie succès.

M.ûutem.ut, messieurs, j’accepta evec plaisir 
celle invitation et sollicito respectueusement vos 
suffrages. Si je suis élu, vos besoins locaux, voc 
chemina et l’encoungoment d# votre agrieultu’ru 
sont des sujets qui occuperont mon attention immé­
diate,' t ii'dyant aucune préférence pour une parlin 
du comté au détriment d’une autre, mes efforts 
devront vire employé* è l’avancement de l’iutéré! 
do tous.

Comme tout collège électoral, dans un paya 
libre, sent l’importance d'un bon système de gou­
vernement pour le peuple (Joui il (ait partie, vous
avez, sans doute, droit de connaître les principes

m suffa-politiques du candidat qui vient briguer vos 
gcs. Cela est d’autant plus nécessaire que la lutta 
dure encore entre deux systèmes, celui de la res­
ponsabilité au peuple et celui de l’irresponsabilité,

J’ai toujours appartenu au ptrli libéral, mainte- 
nnut représenté par l’admiiiistiHlion actuelle, et ja 
l’ai toujours appuyé dans la mesure de mon influ­
ence ; et je regarde la durée de cette administration 
comme essentielle au maintien de la liberté civile 
et politique, et un bon gouvernement du pays. Les 
huiume* qui la composent auront mou appui, qua 
je sois ou ne sois | hs dens U chambre.

J'ai l’honneur d'ètie, 
iNiessieurs,

Votre très humble et très obéissant serviteur,
J. MAGUIRE.

Québec, 24 décembre 18-19.

SOCIÉTÉ DK HAUSSES DK QUEBEC.
( Bai tau ouvert tous l » jout » dt I OA. jt. At d 3h P.M) i 
\ e8* l>ar ^t,^4 p'èseiite» donné quo la ^

J 1. PKEVII R V. RsKMi NT .VILN^UKL, de dit 
«chtllir.g» cuuruni jur action, due par les Acliui neir.s de 
(C<te >otfiété sur leur put re-nertive, est p yable 
bun-eti (it* lu S iridié le ou tven: LUNDI, le QUATolK- 
MKj.or de FF.Y. I12H p uehem- 

Avis e»l «le p'u» doMié t|u’à uur n-aunblée de» Dire#- 
Uui», te<(M te à <m courant, il « «i(j

l*é»olu—•* Q ie t’nrg. ul fiilre le- mtin» d» le »oeiéld 
le premier Lmidi d ch.i(|ue «toi», »o.t e-iju^é S l’e. e.>è e 
entre ie» AciiotiU'drc*. ”

Le» prrcoiine» qui ont fait eaunnltre leur intent ion de 
joindre 11 »0( i té, n.tis qui ii'opI p»e en.-or. «ou-rril Irure * 
«uni», «ont prié de le Lue S.rn» ddtii «u bit .eu, qui 
est ouvert luu» le» jour».

Fer ur.ir» de» Dire leur».
W. KF.M’ IN. 

^eerél.iirctré»uiier.
Burevi de It •ociété da Pâtievrs da Q i *’(«, ^
Hue du Fort, No. 3. >4 léeembre 1849

PUOEOSITIO.XS AVAt\TAVKiSE8.
MAISON DE COMMERCE^ A VENDRE 

OU A LOUER.

UNE personne qui desirerait «’établir à la 
cmipigue, trouverait de grande a»4i«t.iat», »oit 

pour ecb ur un étubtiescmenl de commerce complet, 
ou pour *’a».(»cirr avec l« présent propriétaire. Four 
l>la» eni|>he it'faruuitiona, s'adresser eur les lieus, à Me- 
Une, C'uutié de Him .u-ki, ou eu «ouMiKna, S Québee.

!.. LACROIX, 
tur Siuli.eu-Mutelul.

Q .^brc, 12 Jdi-e Mb-e 1819 2f-. if

A VENDRE,
BEl'KIte DE lAtlütB.lSSA DE PlElIEl COOII.
rK soussigné offre à vendre, à son bureau 

--4 quai bt. an DH r, qutlque* ’IINKTTE8 EXCEL­
LENT BhU.tl.b d'une quotité tri» supérieure. Il 
prend »u»»i l'occasion de dire que la quan’ift- qu’il offre 
en ventf e-l Li> n moindre qut Ica anuét» prêté Icntte. eu 
•orle qo» r-< x <:ui drsirent *'t n procurer feront bita dé 
ne pas trop retarder.

WILLIAM-HF.NRY ROT. 
Qu/hce, 3 druMnbra IH !9. Lu.

I

MANUFACTURE DE H.lCHES,
A VENDRE PAR LE SOUSSIGNÉ

UN étaliliîuicmrnt comprenant maison, ban-
X»r. gmiixe h»»-cûtd, et une Boutique propre é y 

manufacturer du» hache* et tonte* eutreaeartee d'untile | 
et enssl un eaeortiincnt d'outila propre» é tenir une bou­
tique pour le» in«i.rument» d'agriculture e’e»t-é-direk 
Fnelum'.', Soufflet, Ft ux, Fillièrre No|l, 2 3. é droite 
et è gauche etc , ainsi un gr»« marteau, une meule du 
A pie ta de diarntfe, et rn jeu de roues è polir et ou 
faner» pour fournir le rent é troie feus ; le tout étant 
mis en mouvement par nne machine é vapeur de la foret 
de six chevaux ; su*»i un vuperbe tour eonstruit pour Itq 
fer et le boiv, a-ro tous les outils nécessaires ete., aie.

Le dit étabhstemi nt étant situé A * t-Thnm «s, village 
Montmngny, district de Québec, est nn*»l offert en ventU, 
per suite de l'a' sence d'un dea associés, et sera vendu t* 
tout d' n l<.t on le tout en détail. Pour plut ample# 
informât ons, s'adresser au «oua-igné à St-Thomas

THOMAS MCOL.
19 novembre 1849. 36f.

1^0 UT ES person nr » endettée* envers la «uc- 
eevaion defvu JOHN RO S, épicier, ou ayant dea 

réclamations contre lu dite succession, sont priée# do 
payer ee qu'ils lui doiront ou de transmettre leurs 
comptée (dûment attesté») à R. Stubs, écuyer, N •. 
21, rue du PaLia, aaiw délai.

JAMES DOUGLAS, M. D„
K SYMES,

Cunteura éûaent i 
Québec, 19 orp'ambre 1849.

Caopagaie 4» l’Belalrage Sa Sas.
IS est donné par lea préaentet que le en-
itsl MfUMUté de rttte compagnie. Ayant été 
, on «era obligé ée peyerdev è comptes da vlagt

\n
xm. pHs _
••oaerit, on sers obligé ée paÿer due A comptes 
pour cent, le eu avant 1rs |nnre snlvunU, savoir i—

£10 pur aclloo lo 10 Msl 184*
10 do 10 Juillet e
10 do 10 Sept, e
10 do 10 Noth, n
10 oo 10 Janv. e

L«c versement» ei-deesus sent psyabloe è lu Banaté 
de l’Amérique Britannique dn Nord.

Far ordre des Directeurs,
PHILIP PrBFBLEB,

Quéhee, • avril avril 1849.


